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Informations
Le 29 juin 2025, la vice-directrice générale de l’Institut 
et postulateur de la Cause a envoyé une lettre au pape 
Léon XIV pour lui adresser les vœux pour son minis-
tère pétrinien, lui assurer un souvenir constant dans la 
prière et exprimer le désir d’une audience. Le substitut 
de la Secrétairerie d’État, mgr. Edgar Peña Parra, a ré-
pondu le 15 novembre par une lettre dans laquelle il in-
forme que le Saint Père “encourage à ne pas se lasser 
de témoigner de l’espérance sur les nombreuses fron-
tières du monde moderne, en sachant discerner avec 
une audace missionnaire de nouvelles voies d’évan-
gélisation et de promotion humaine” et “accorde la bé-
nédiction apostolique” à tout l’Institut et aux personnes 
qui lui sont chères, “avec l’augure que le Seigneur ac-
corde la sérénité du cœur”.

Le 13 novembre 2025, l’Institut a présenté au Saint 
Père un exemplaire de la biographie de Magdalena Au-
lina, l’informant de l’avancement de la Cause de Béa-
tification. Le lendemain, le secrétaire particulier de Sa 
Sainteté, don Edgard Rimaycuna, a répondu par un bil-
let confirmant la réception du livre et informant que “Sa 
Sainteté remercie pour ce geste de courtoisie, assure 
de sa prière et de sa bénédiction apostolique en faveur 
de tout l’Institut Séculier”.

Le 28 décembre 2025, dans l’église de la “Sagrada Fami-
lia”, construite par Magdalena Aulina dans le quartier de 
“Les Rodes” à Banyoles et inaugurée le 2 février 1926, 
a été célébrée la sainte Messe pour l’ouverture du Cen-
tenaire de sa construction. Cette petite église – qui re-
présente “le rêve” d’“un apôtre”, Magdalena, – fut édifiée 
grâce aux contributions de tout le quartier et fut dédiée 
à Jésus, Marie et Joseph (comme on peut aussi le dé-
duire des trois fenêtres de la façade). La cloche, appelée 
“Gemma”, fut également dédiée à la Sainte Famille.

Au cours de la première semaine de janvier 2026, les 
“Journées Auliniennes” ont été célébrées à Barcelone 
et la “Carta de Reyes” a été lue, selon la tradition initiée 
par Magdalena Aulina il y a quatre-vingt-dix ans.



Grâces et faveurs obtenues
1. Je souhaite remercier la vénérable Magdalena Aulina 
pour une faveur qu’elle m’a accordée, et je lui demande de 
continuer à intercéder pour moi et pour mon ministère. (P.S., 
Valencia, octobre 2025).

2. Je veux remercier Magdalena Aulina pour son intervention 
dans la difficile phase finale de ma grossesse. Lorsque le tra-
vail a commencé, la situation n’était pas bonne du tout. Bien 
que je souhaitasse un accouchement naturel à domicile, on a 
dû m’emmener d’urgence à l’hôpital, même s’il semblait déjà 
trop tard et que les médecins pensaient que l’enfant naîtrait 
mort. C’est alors que j’ai adressé à Magdalena une supplica-
tion forte et urgente: “Aide-moi!”. Peu après, à la surprise des 
médecins, on a entendu le cri du nouveau-né! Merci, Magdale-
na, pour ce merveilleux don. (T.L., Granada, octobre 2025).

3. Après ma retraite et la mort de mon mari, je me suis sen-
tie très seule et découragée. Une chère amie m’a invitée à 
rejoindre le groupe qui se réunit périodiquement à Barcelona 
dans la maison de Magdalena Aulina, là où elle est morte et 
où se trouve sa tombe, et où siège la direction générale des 
“Operarias Parroquiales”. J’y suis allée pleine d’espérance. 
Avec le temps, j’ai pu connaître des femmes merveilleuses: 
elles cousent, brodent, prient, bavardent, sourient et… en-
semble prennent un goûter. Sans m’en rendre compte, la joie 
de vivre m’est revenue, ressentant l’influence positive de la 
vénérable Magdalena Aulina, que je remercie de m’avoir ac-
cueillie dans sa maison. (M.J., Barcelona, novembre 2025).

4. En lisant ce que la vénérable Magdalena Aulina a fait en 
faveur des familles, j’ai été profondément émue. Maintenant, 
je la supplie d’intercéder auprès du Seigneur et de venir en 
aide à ma famille, qui souffre beaucoup à cause de graves 
maladies. L’une de mes filles est morte relativement jeune. 
À une autre, on a diagnostiqué une maladie rare. (C.G., Ma-
drid, novembre 2025).

5. J’ai de nombreuses raisons de remercier la vénérable 
Magdalena Aulina. Grâce à son intercession, j’ai réussi à sur-
monter un moment très critique. Après avoir beaucoup prié, 
avec ma famille et mes amis, un beau jour les nuages les plus 
sombres qui menaçaient ma santé se sont dissipés. 



Maintenant, avec une pleine confiance, je lui demande 
de m’amener à une guérison complète et de me donner 
la force d’aller de l’avant. (G.A., Roma, décembre 2025).

6. Le soir du 3 janvier, j’ai fait trois nœuds à un cor-
don que j’ai placé aux pieds de la statue de la Vierge 
Marie: chaque nœud représentait une difficulté ou une 
préoccupation, et l’un des trois concernait ma famille 
d’origine. Le lendemain matin, j’ai repris mon cordon et 
je suis allée prier avec grande ferveur sur la tombe de 
Magdalena Aulina à Barcelona, lui présentant mes trois 
nœuds. Trois jours plus tard, j’ai ouvert mon téléphone 
et j’ai vu le profil actif de mon frère aîné (qui avait quitté 
la maison à cause des difficultés de la vie et dont nous 
n’avions plus de nouvelles depuis presque deux ans), et 
j’ai pu écouter un message vocal de sa part. Ce fut une 
grande et émouvante surprise: un cadeau que m’a fait 
Magdalena Aulina, à qui je dis mille mercis. (M.-A.K.T., 
Jonquières Saint Vincent, janvier 2026).

Toute personne ayant obtenu des grâces, par l’interces-
sion de la vénérable servante de Dieu Magdalena Aulina, 
peut les communiquer à l’une des adresses suivantes:
causa.bcn@magdalenaaulina.org
Carrer de Sant Pere Claver, 2 
E 08017 Barcelona
Tél. 0034 93 203 9083

Offrandes
Soyez remerciés pour vos dons, qui servent à couvrir 
les frais du Procès de Canonisation de la vénérable ser-
vante de Dieu. Nous les publions ici, avec votre nom ou 
vos initiales ou anonymement, selon vos indications.
R.L., Anonyme, M.J., R.L. (Barcelona); M.R.O, A.M.L., 
Grupo Taller, M.R.G., C.V., M.P. (Banyoles); C.G. (Ma-
drid); C.H., P.S. (Valencia); Anonyme (Olot); J.E., F.P., 
G.M. (San Adrián); T.L. (Granada); E.K. (Canarias); F.N. 
(Valladolid); S.M., E.M., M.C., G.A. (Roma); famille M. 
(Chéroy).

IBAN ES38 0081 0167 4800 0120 2127
Codice BIC: BSABESBB



Traits de sa biographie 
1. Le 2 février 1947, le pape Pie XII promulgua la constitu-
tion apostolique Provida Mater Ecclesia, donnant ainsi une 
reconnaissance officielle aux “Instituts Séculiers”, nés “dans 
le but d’observer fidèlement les conseils évangéliques dans 
le monde et de réaliser avec une plus grande liberté ces 
œuvres de charité que, par la malice des temps, les familles 
religieuses se virent totalement ou partiellement empêchées 
d’accomplir” (n. 9).

2. Le 12 mars 1948, le pape Pie XII signa, motu proprio, la 
lettre Primo feliciter, dans laquelle – “ayant sous les yeux la 
multitude de tant d’âmes cachées avec le Christ en Dieu, 
qui dans le monde aspirent à la sainteté et, avec un grand 
cœur et un esprit généreux, consacrent joyeusement toute 
leur vie à Dieu” – il rend grâce “pour ce nouveau groupe 
qui a augmenté l’armée de ceux qui professent les conseils 
évangéliques dans le monde; et pour l’aide précieuse qui, 
de manière véritablement providentielle, a fortifié l’apostolat 
catholique en ces temps qui sont les nôtres”. Le Pape pré-
cise que “ce qui constitue le caractère spécifique de ces Ins-
tituts, c’est la sécularité, dans laquelle réside toute leur rai-
son d’être”. Par conséquent, “rien ne doit être retranché à la 
pleine profession de la perfection chrétienne, solidement fon-
dée sur les conseils évangéliques et véritablement religieuse 
dans sa substance; mais cette perfection doit être pratiquée 
et professée dans le monde; elle doit donc s’adapter à la vie 
séculière en tout ce qui est licite et peut s’harmoniser avec 
les devoirs et les pratiques de cette même perfection”.

3. Le 19 mars 1948, la Congrégation pour les Religieux pu-
blia l’instruction Cum sanctissimus, qui contient “les normes 
les plus importantes, qui peuvent, à juste titre, être consi-
dérées comme fondamentales, pour l’édification et l’orga-
nisation solide des Instituts Séculiers dès le début” (n. 3). 
Ces documents constituent une étape fondamentale dans 
l’histoire féconde de l’activité apostolique de l’Église et dans 
le développement des institutions de vie consacrée.

4. À ce moment-là, Magdalena Aulina, ses conseillers spi-
rituels et les membres de l’Œuvre virent clairement tracé le 
chemin par lequel leurs rêves apostoliques pourraient se 
réaliser. Ils se préparèrent donc à s’intégrer dans le mouve-
ment séculier que le Saint-Père avait initié. Il revint à mgr. 
Marcelino Olaechea, archevêque de Valencia, d’entamer 
les démarches pour que le Saint-Siège décrète la transition 
de l’Œuvre de Magdalena Aulina, de Pie Union à Institut Sé-
culier. Après en avoir convenu avec la Fondatrice et les 
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“Operarias”, il présenta la 
demande à la Congréga-
tion pour les Religieux le 
7 mars 1950.

5. Entre-temps, Magdale-
na Aulina, après avoir 
fondé une maison de 
l’Œuvre à Rome, voulut la 
présenter au Pape. Elle 
demanda donc une au-
dience privée, qui lui fut 
accordée à Castel Gan-
dolfo le 16 juillet 1951. À 
cette occasion, elle put 
remettre les Constitutions 
de l’Institut à Pie XII, dont 

elle reçut un grand encouragement et des paroles de consolation. 
En effet, le Saint-Père lui dit: “Le Seigneur a voulu vous inspirer, 
avant le Vicaire du Christ, ce qu’est un Institut Séculier”. L’année 
suivante, le 30 juillet 1952, Magdalena fut de nouveau reçue en 
audience à Castel Gandolfo par le pape Pie XII.

Traits de sa spiritualité
1. «Il y a plus de trente ans, Magdalena Aulina a fondé l’Œuvre 
à Banyoles, dans le diocèse de Girona. Les fruits qui furent si 
nombreux – dans la formation chrétienne des enfants, des jeunes 
filles, surtout des ouvrières, et dans la visite aux malades – que, 
sous la direction du curé, plusieurs jeunes filles se joignirent bien-
tôt à elle, trouvant même un soutien dans des familles de grand 
prestige social […]. Magdalena Aulina n’a jamais eu l’intention de 
fonder une congrégation traditionnelle, mais plutôt de créer une 
Œuvre d’apostolat séculier. Ainsi, elle a anticipé la constitution 
apostolique Provida Mater. […] Le soussigné, avec le nihil obstat 
de l’évêque de Girona, a porté cette Œuvre dans son diocèse de 
Pamplona (dans la localité de San Adrián), l’étendant ensuite, en 
vertu des fruits de vie spirituelle et de charité, à deux autres lieux: 
Funes et Garralda, et l’élevant dans ces trois lieux à la dignité de 
Pie Union, sous le titre de “Operarias Parroquiales”. [… Je vous 
assure que je connais] mieux que quiconque les “Operarias Par-
roquiales” et l’inspiratrice de l’Œuvre, Magdalena Aulina Saurina, 
[… et je peux] dire, devant Dieu, que je les considère comme des 
exemples de pureté, de piété, de charité, de sacrifice et de sé-
rénité. Je crois qu’elles sont appelées à faire un immense bien, 
sous les ordres des évêques et des curés». (Marcelino Olaechea, 
demande à la Congrégation pour les Religieux pour élever la Pie 
Union à Institut Séculier de droit diocésain, 7 mars 1950).

CANONISATION

Audience avec Pie XII à Castel Gandolfo 
(16 juillet 1951)



2. «“Operarias Parroquiales”. Tel est le nom d’une Institution 
féminine d’apostolat séculier. Les membres qui la composent 
consacrent leur vie à Jésus-Christ et au service de l’Église, se-
lon la volonté de notre très Saint Père, le pape Pie XII, dans sa 
constitution apostolique Provida Mater Ecclesia. But général: la 
plus grande gloire de Jésus-Christ et de sa très sainte Mère, et 
le bien des âmes. […] L’Œuvre des “Operarias Parroquiales” a 
pour patronne principale sainte Gemma Galgani, pour sa pure-
té et pour ses vertus vécues dans le monde, suivant la décla-
ration du pape Pie XII lorsqu’il la proposa comme modèle de 
la jeunesse séculière. […] Les membres, en raison de leur tra-
vail “dans le monde”, n’ont dans leur style de vie, ni horaires ni 
règles communes. Une “Operaria Parroquiale” se consacre en-
tièrement à Dieu par les trois vœux classiques, d’abord tempo-
rairement puis perpétuellement». (Constitutions, 7 mars 1950).

3. «Très Saint Père, 
humblement proster-
née aux pieds du Saint-
Siège, votre dévote 
fille Magdalena Auli-
na Saurina, directrice 
générale des “Opera-
rias Parroquiales”, a la 
consolation de se ré-
férer à l’audience que 
Votre Sainteté daigna 
lui accorder le 30 juillet 
dernier, au cours de la-
quelle, émue par votre 
paternelle bienveil-
lance, elle exposa très 
brièvement la situation actuelle de notre Œuvre d’apostolat, 
commencée en 1916, avec l’aide de Dieu et la bénédiction ec-
clésiastique, à Banyoles (diocèse de Girona). […] Aux pieds de 
Votre Sainteté, je déclare une fois de plus que, dans toute mon 
activité, je n’ai désiré que servir Dieu, le faire connaître et aimer. 
C’est pourquoi je n’ai jamais recherché de nouvelles méthodes. 
J’ai tout fondé sur l’Évangile et le Catéchisme, convaincue que, 
si l’on connaît, aime et pratique les vérités de la foi, les com-
portements s’amélioreront […]. La plus grande gloire de Dieu, 
le meilleur service de notre sainte Mère l’Église et la paternelle 
bienveillance de Votre Sainteté me conduisent à vos pieds, in-
voquant votre suprême parole, pour mieux suivre les directives 
de la Chaire de saint Pierre. En attendant, pour toutes les “Ope-
rarias”, pour les curés des fondations, pour les très révérends 
prélats qui nous ont accueillies, pour les nombreux protecteurs 
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Avec Angelina Galgani et son mari Ernesto à Lucques
(juillet 1952)



qui nous aident généreusement et pour moi-même, je demande 
respectueusement la grâce de la bénédiction apostolique». 
(Magdalena Aulina, lettre au pape Pie XII, 4 août 1952).

Témoignages
1. «Toute la vie des membres des Instituts Séculiers, consacrée 
à Dieu par le fait de professer la perfection, doit être convertie en 
apostolat; apostolat qui par la pureté d’intention, l’union intime 
avec Dieu, une courageuse abnégation et un généreux oubli 
de soi-même, doit être exercé constamment et saintement de 
telle sorte qu’il révèle l’esprit intérieur qui l’anime, autant qu’il le 
nourrit et le renouvelle sans cesse. Cet apostolat, qui embrasse 
toute la vie, est généralement ressenti si profondément et si sin-
cèrement dans ces Instituts, qu’avec l’aide et la disposition de 
la divine Providence, il semble que la soif et l’ardeur des âmes 
aient non seulement donné l’heureuse occasion de la consé-
cration de la vie, mais qu’elles en aient aussi, dans une large 
mesure, imposé l’ordre et la physionomie particuliers; et que, de 
façon remarquable, la finalité dite spécifique a également requis 
et créé la finalité générique. Cet apostolat des Instituts Séculiers 
doit non seulement s’exercer fidèlement dans le siècle, mais 
aussi, pour ainsi dire, avec les moyens du siècle; et par consé-
quent par des professions, des activités, des formes, dans des 
lieux, des circonstances répondant à cette condition séculière». 
(Pie XII, motu proprio lettre Primo feliciter, 12 mars 1948, n. 6).

2. «L’Œuvre a rencontré quelques ennemis acharnés […]. A 
aussi rencontré quelques amis peu opportuns. […] On parla 
de communications surnaturelles faites à Magdalena Aulina, 
en particulier d’inspirations et d’aides de la part de Gemma 
Galgani, qu’elle avait choisie comme protectrice de l’Œuvre, 
même avant qu’elle ne soit déclarée Vénérable. […] L’évêque 
de Girona, qui ne s’était jamais opposé à cette Œuvre d’apos-
tolat, pour laquelle il avait toujours eu des paroles d’éloge, 
ouvrit un procès concernant les supposées communications 
surnaturelles. […] L’évêque les déclara “non surnaturelles” et, 
estimant que la soumission requise n’était pas respectée, il 
interdit la Communion à tous ceux qui résidaient dans la mai-
son de Banyoles. […] C’est alors que l’évêque soussigné est 
intervenu, après s’être convaincu que tant Magdalena Aulina 
que toutes les personnes qui l’entouraient étaient parfaite-
ment disposées à faire ce que l’évêque leur avait demandé. 
[…] Finalement, même l’évêque de Girona se laissa persua-
der, après une correspondance avec le soussigné, d’accepter 
l’humble écrit des personnes susmentionnées, qui se décla-
raient sincèrement disponibles à ses ordres et à ses souhaits. 
Il les reçut en audience, loua publiquement et avec affection le 
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prestige et la piété chrétienne dont ils avaient fait preuve 
avant l’incident, et peu après accompagna le soussigné 
pour leur rendre visite. Ainsi fut canoniquement conclu 
tout cet affaire». (Marcelino Olaechea, lettre au père Ar-
cadio Larraona, 13 septembre 1950).

3. «En entrant dans le cœur de la question concernant les 
“Operarias Parroquiales”, je vois dans votre lettre: 1° Que 
la Positio est proche d’être achevée au Bureau des Instituts 
Séculiers. 2° Qu’on peut en déduire une réponse défavo-
rable – du moins pas encore favorable – à mes demandes. 
3° Vous me recommandez de ne pas insister, mais de lais-
ser passer le temps, afin de ne pas exposer l’affaire à une 
solution défavorable définitive. Est-ce que je déduis correc-
tement? Voici ce que je pense, avec une clarté absolue:       
1. Si la réponse défavorable de la Positio dépend du fait 

qu’on est parvenu à 
la persuasion d’un 
esprit des “Opera-
rias Parroquiales” 
qui n’est pas bon, 
ou d’un esprit dou-
teusement bon, le 
temps ne corrigera 
pas cette interpré-
tation actuelle; au 
contraire, le pas-
sage du temps 
rendra plus difficile 
l ’éclairc issement 
de cette déduc-
tion. D’autre part, 
il est dans l’inté-
rêt de l’Église, des 

évêques qui ont érigé la Pie Union, et des bonnes âmes 
qui y ont confié leurs biens et leurs personnes, que soit 
éclairci cet esprit mauvais ou douteusement bon; et que le 
jugement contradictoire soit clarifié, hormis les noms des 
plaignants, en écoutant chacun et en pesant soigneuse-
ment les raisons. Vérité, vérité, vérité. 2. Si la réponse dé-
favorable de la Positio ne dépend pas d’une raison interne, 
mais d’une nécessité de prudence pour calmer les nerfs et 
laisser le temps offrir l’opportunité nécessaire, je suis un 
homme de gouvernement et cela me semblera compré-
hensible». (Marcelino Olaechea, résumé de la lettre de ré-
ponse du père Arcadio Larraona, 4 octobre 1950).

MAGDALENA AULINA 

Visite de la maison du martyre de sainte 
Maria Goretti à Ferriere di Conca (juillet 1951).



Prière pour demander
LA BÉATIFICATION DE LA VÉNÉRABLE

MAGDALENA AULINA SAURINA
et des grâces par son intercession

Très Sainte Trinité, source de toute lumière et 
de tout bien, qui inspires des modèles toujours 
nouveaux de vie chrétienne, à toi louange 
et gloire pour le témoignage de la vénérable 
Magdalena Aulina, ta servante. 
Son existence, entièrement tournée vers toi, 
étonne et attire. Elle est un modèle de vertu. 
À son exemple, aide-nous à avancer dans la 
foi, dans l’espérance et dans la charité. Selon 
ta sainte volonté, accorde-nous la grâce… que 
nous te demandons par l’intercession de ta 
servante Magdalena. 
Nous t’en supplions humblement, daigne la 
glorifier aussi sur cette terre, afin que nous 
puissions l’invoquer comme promotrice de vie 
chrétienne dans les familles, pour la gloire de 
ton nom à jamais. Amen

“Notre Père”, “Je vous salue Marie” 
et “Gloire au Père”.


